
 
 
Présentation 
 
Voici les actes du volet littéraire du colloque Métamorphoses, colloque international en 
Littérature et Sémiotique que les professeurs Marion Colas-Blaise, Nicole Everaert-
Desmedt, Raymond Baustert et Frank Wilhelm, ainsi que Sabine Pedrazzini et Tonia 
Raus ont organisé du 10 au 12 mai 2007 au site Limpertsberg de l’Université du 
Luxembourg. D’où deux séries de communications parallèles et, souvent, 
complémentaires, toujours fertiles en débats et en mises en cause d’idées reçues. 
 
La notion de « métamorphose » a été diversement illustrée dans les textes littéraires, 
dont certains peuvent être considérés comme « fondateurs », comme les 
Métamorphoses d’Ovide. On se convaincra facilement que le discours poétique est, 
par essence, métaphorique et donne lieu facilement à des métamorphoses.  
 
C’est pour illustrer et souligner l’ambiguïté constitutive de la notion de 
« métamorphose » que les éditeurs du volet littéraire ont choisi, parmi les collections 
du Musée national d’Histoire et d’Art de Luxembourg, une œuvre qui traduise – au 
niveau de l’image parlante – l’aspect bifide de la métamorphose : L’exception. Cette 
huile sur toile de 1963 est un clin d’œil, ou un raccourci décapant du surréaliste belge 
René Magritte. Le cigare qui se termine … en queue de poisson est certes improbable, 
mais n’en traduit pas moins – ou d’autant mieux – l’idée que, dans la métamorphose, 
passé et futur se conjuguent pour une unité nouvelle et organique. Le cigare – le feu – 
et le poisson – l’eau, le chaud et le froid, le sec et l’humide, autant d’apparents 
contraires qui fusionnent dans une entité originale. 
 
Partagée avec les alchimistes, biologistes, théologiens, philosophes, logiciens, 
sociologues, ethnologues, musiciens, esthètes, peintres, graphistes, photographes, 
cinéastes, psychologues ou psychanalystes, la notion de métamorphose retient depuis 
longtemps l’attention des littéraires, écrivains, poètes, romanciers, essayistes, 
dramaturges ou critiques. Les exemples en sont multiples, de Platon à Kafka, d’Ovide 
à Goethe, d’Apulée à Shakespeare, de Hugo à Queneau, de Jung à Poulet. La 
métamorphose sous-tend toute progression dramatique qui procède par étapes et 
rechutes, accélérations et stagnations, exacerbations et accalmies vers une 
conversion plus moins fatale et consciente du personnage ou du thème. 
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